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C’est la troisième fois que |e 

creuse un trou et il me reste 

toujours un tas î

Qu'est-ce qui ne
va pas

(e vous av*'S H'* Hf m* 
debarrasser ne 
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Ne vous OH un petit pe<. 

petit peu là et 

tout sera parta

none
chanc

es sa
encocette
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ICMIC A IA PUNI l no ion* ton$<He *?• tomme Ici deuxieme 
meitteu’* iou*u«e H échect de% Etat* Unit te piomt d ovoir
e*e repoussée dti". i omb-* oi, du thcx de I enu'pe amen 

fninf pout U
nen ri von ri /e< tn competente C et* parce que i# tui» 
jeuoe e* plutôt («lie d t lito oqee dr ?A ont On peut corn 
prendre »e* ndvertn "'t d* craindre la competition, et det
diitractior t
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par Maurice C. Figueres

Un diagramme pour 

chacun des coups
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Rêga/cdml iïa mîjum VvPub
par Rolland Dumau

Marmottes, couleuvres, champignons, lièvres, 
autant de questions, autant de réponses

WPV

miii in in m i > i ions

P e. oe itiftii i un
. 'if .\ te i.p tojiiiâi.*- pa 

e non) v r : t ho e que i on d<' 
e a , et anima: et je voudra»» 

tr.r-: e savoir» a etabi. >a (le- 
mrjif Ctove^-vous qu il peut 
ne ' . e dr.* dommagf. e 
pc . e q.. U puur.’ rti» pc.U-r’ f

nquillement ou .*■ tuei 
0f> iou>uv:^ qu­

it dormir pi<v cir nia 
t Soi i t -1. - f.' daugeieu- 
a rn.u f unoif 'out 
' .let et ’e nie demande 
uoi ei>.«- peuvent ben

anu. c *•* .v et p. ,>;e .. > 
aortes Mee preleres .sont de.v 
petit.*» «.IN qui >e nomment 
du moins e le croiai de.^ pm- 

■ »rv de' ptf" Comment les 
attlrei Je me plais a leur 
donne > -urplus du mil de 
mon anan et {«ut les voir 
le dévot e ; ' Ai- r a un Irm 
moyen • Kn tonnats-ie/-voua 
d a n : e-

Les mi uns de- < hamp.' }>eu-

IV < 11 \l»l\ 
l»l N \ I VI I | Il s m

■ m.irmotte rnaimota

. is rotweui s quettecois abMilii- 
ment mofîenaif en --oi • il ny 
a aucune inquietude pour Lhi- 
\ri cai des que le*- froids ar­
rivent. il a endort profondément 
td où VexpiesMon dormir com­
me marmotte et il ne . evpil- 
> qu RU intemiv- B>i. a Mvite. 
i se noui.it d he. t>e tendre et 
d.- a. .ne.' n e.'t danneretix 
j>"4i • i.'Onne e J tic» odlmuide
q .a vivre a \ le tranquillement 
et ej, p*»ix

I.ev i-oiileuvrex du Quebec, 
rontrairement a e qu on en 
penve et en dise ne sont pas 
vemmeu.'e e - -a-dne ne pt - 
\em pas du tout inoculer un 
emi. K sont p*. coir e

S
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SI CES GRANDS ANIMAUX pouvaient parlor que de decouverte» ne nou» feraient-il» pas foire ^ Ici le grand dinosaure 
du jardin toologique de Calgary. (Photo Rolland Dumais)

p e df .r nombre d oiseaux 
e -*ni* ide ouO!irtienne 

d* evenir *e ravitailler.

f • .Miuris de champ», la aou- 
;s ;< patte.' blanches tout spe- 
ialement. peuvetit s infiltrer a 
tin i .i ji de nos habitation.- si 
r>us leu: tu, fourr.is.son.- l'oeca- 
.on. J entencLs par cen laisser 
• s p’ovLsnm.s a découvert dans 

>■ i ,1 vr*> «< , encore ne t>as Mil- 
. • iffisamme:.t le' fene-

r. c>s un- peuvent 
au.--»- . erf.iiî-s ciommaaea et »*l-

-■ (»*■!' .o.rir nt d et ; e .-urveil-

VI \ < ol t M . I I t N Ht KBI

P* i tnette/-moi de voue fe­
ll. , ta-;: "tre chronique
t» i l» . si inteiesaante qui 
paiait i p,*uheremenl >ur ie 
.-upplemmt de notre )ounia . 
.Su celui du lî» iuillet vous 
pa. f*/ de champitnon.- J** 
»uis amateur dp champisnous 

ivaiies et «ette année au 
< nlrt il v a une foule ce n- i- 
\ elles :ies c : ont ! air r>- 
\ ■ i-sau* \ :e/-v is î oll-
t-• ': p df i. envoyer lad * e 
d . re-pensa !e du ciub des 
\lvclO'h.u - .i le sera’ in-

Scientes. c ite univei sitaue. a 
Queue qui se fera un plai ir de 
repondi e a vos aspiration, et 
vmts procure:a ‘oute .a littéra­
ture neceasaire pour vous Join­
dre a ce mouvement L.a myco­
logie a trave:.- un r deau mys- 
lerieux, deme .re toujours capti­
vante.

IN MM It Oit \ I I MOI Ot.lt

les dans n<»t:e 
msr te- étant 
nees D adieu 
Providence no 

itifies d'ennemi

inset:

M al­
bin 11' a:
p de me onnait re ir ro­
ll’,e! q le .-ont aptieli s a 
nos animaux dans Le­
na; u: el. lout être e. ete

niai * dans

nent.

champi
tenter

des pi

Mme M I V \n.

lier, e des tyuis 
dites a pr *po.s 

jue Quant aux 
ne vous lais.se/ »as 
'païen e de quel­
que -ornent 'iis

Vous ave/ une des bonnes 
maniérés damier les pinsons 
• >ur de votre demeure • o-,- 
ef«u5 vous pourrie/ oomp.em 

v • e oeuvre de conservât.on e . 
fou » v-am aux oiseaux durant 

ht e de- abtia ou vous pour- 
ne. ainsi dikposer de U notirru 
•uiP en faveur des oiseaux, 

au • slots ; heureu.se > :••

de
losvous pi er le votum 

Cliumpiv ■ - de l e-t d . Cana­
da pa Re 11 e Pon-.e ran
ou encore Ciiampignone comes­
tibles e' enene.x publie par 
i lmp: ■ r’ ‘ . de la Re; ,e si 

. e* r ■ err-s^e a e f s
a nvit'' du club de M olo- 

*
a M Pu e Masson Fa u i t e des

Je fai;- wp}>el a vous pour 
identifier deux types d’oi- 
.-eaux vainement cherchas 
dan- Loir rage ce C-F: Dion­
ne lys oiseaux de la Provmte 
de Quebe

• Pul-, ua une de.senption 
de- deux or-eaux en question'.
Revrrende Vlere > P Jacquet 
River. N K

Kn repon.-e a votie lettre, 
cha: mante ma réverende Mère, 
;e vous apprendrai protwble- 
ment neu en vous disant oue 

Damne a comrlderaoleinent 
vieilli depuis la parution de 
.son o;iv-ace q ., dans le temps, 
était fameux.

Je vois •. on-eille: a.- de , is 
ptxx urer le volume A Fie d 
viuide ro tile Bird.- pat Ra-<
I Pefer.-oin et vou.- taire venir 
i>ar la même o* asion la pla- 
ouette Liste des noms fran- 

ü.s des oisenu\ du Canada', 
•dité par le : uni.-! ne du Nord 
anadien et de- Rc-aounes na- 

nmalf s. au gouvernement îe- 
d . ul. à Oitawa Vou> trouve- 

daiis le nr m er ouvu aie 
.- 1rs oiscuux dont vous dr- 
e/ < unnaitre le nom n da s 

ie .se.-c’iiri le.s nom.- franc a ls qui 
.-..'lit fa ’les a trouver, \: clans 
cette plaquette on y donne e 
nom anglais et le nom latin 
pour chacune de- r-pec es

Vou* omprendie/ comme :not 
q.4 il est extrêmement difficile 
d identifier des oiseaux sans les 
voir Vous savez aussi que 
deux personnes voyant ls meme 

hose vous la décrivent de deux 
maniérés differentes, d ou 1 em-

bai ra.s de voulo»! identifier un
animal ou une plante pe cor­
respondance Il faut voir pour 
se prononcer. Je vous souhai­
te beaucoup de succès et rie 
toie dans la decouverte rie vos 
oiseaux ornithologie peu' étie 
plus que certaines autres dix i- 
plinea. demeure captivante et 
instructive.
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Un convoui > de circonstan­
ce m amène a v ous r ire ces 
quelque- lune et a vous de­
mander conseil.

Depuis environ une semai­
ne j at fan 1 acquisition d'un 
magnifique terrain sur la rive 
j. c i he de la . iviere Magoc a 
environ un mille rie sa source, 
c f-'-H-mre. le 1h, du meme 
nom A et endroit la naAure 
r t splendide En travaillant 
a nettove: le sous-bois.
«• ut a.> le doux chant des oi- 
s* i\. du vent dans les coni­
fères et de 1 eau Grise par 
cette ambiancf e reflechi'- 
sais h la viandeu* de 8a Ma­
re-té la Nature. De ce fait me 
vint Lid'e d’inculquer davan­
tage a me- enfants L amour de 
cette nature .sauvage Comme 
deuxieme circonstance, je li-

■ dernterem * : u.i arti< >
' Un un ver- insoupçonné der- 
ricre chez-vou - dans lequel 
j'ai tire une petite leçon de 
p d. :o’ie de psvchjlovîte ei 
de sciences naturelles Enfin, 
comme troisième circonstance.
votte artiile Un grand hom­

me tire de l’oubli. 1’abbe Leon 
Rrovanchei ’ e; entomologiste 
canadien dont ignorais lex­
is ttnee.

Tout ce pcambule pour 
m’amener fl vo is demaridei » 
qui suit A une/-vous ’ama­
bilité de me fane connaître 
quelques publications dans les­
quelles ie povirran puiser les 
rudiments de 1 entomologie ?

Par rudiments j entendu sur­
tout connaîtra le mode de vie 
et rte reproduction. 1 ahmenta- 
t: >n et l'habitat rte certains 
m*e 'es de nos regions Se- 
i ait -il poasible aui-ai d obtenir 
ertatne- normes de const rue -

• i ii de maison nette.- d'oi-ea.ix 
-cion le- exigences des varié­

es plu.- populai c- D
I M n her brook e

Je ■.••us félicité d’avoir incul­
que nias de connakssancrs et 
d amour de la grande nature a 
v< enfant- 8i tous les pa- 
lents H.’i-saient de la aorte -es 

e ...es d’aujourd’hui seraient 
•lus mteres.sea a la comprehen- 

. i >n. la conservation et l'utili­
sation rationnelle d» notre na- 
t ; r îa uient.enne

P«' Ce qui a tra.t aux vol 
nu.' i.ajtAiit de l’entom dogie 
c vou- a vouer*! que n<>as ne 

sum»1 pas fi es i u heS Toute- 
f je o»ia conseillerais de lue 
■'Moeui> de' infectes" pa: J- 
H F >:e Ce savant, quoique 
français, ne traite pas beaucoup 
cie no* m e te' mais ie- famil­
les étant a peu pre.- les mêmes. 
If leçons que vous pourrez en 
tire: vous seront intéressantes 
De plus, vous pourriez écrire a i 
mniL-teie provincial de LAgn-
• nlture et demander le guide 
d’amateur d’inseites” qui vous 
.-et a envoyé gratuitement Cet - 
•e plaquette vous .permettra une 
identification rapide. du moins 
pour i«* groupes de- insectes de
hez-nous En dIua vous v ap 

p endre/ comment colle tior.ner 
e; vous monter une collection 
d insecte' Ave, vos enfants ce 
passe-temps a averera in-'truc- 
tif.

Pour >s plans rie maisonnet­
te d oiseaux te vou» conseille 
de vous adresser au ministère 
du Nord et de* resource* à Ot­
tawa et leur demander la pl* 
quetfe gratuite Maisonnettes 
d oiseaux et leurs otcupants .

Vous ’ trouverez tous les rer 
-eign*ments que vous detirez 
Encore une fois teliritauor* 
pour votre beau travail auprès 
de va* enfants. Pourq joi ne 
pas intéresser le- amrs de V"'> 
leunes “gaiement ?

\ PROPOS Di; MMRI.S

Auriez-vous l’obligeance de 
nu renseigi er et me donner 
de- directives a pn>po.- de 1>- 
ic. ,izc du hevre J ai deux pe­
tits hevres et je le.- aime beau­
coup Je voudrais le,- garde 
Je leur ai fait construire une 
belle grande cage et te vou 
rirais onnaitre quel oms 
.“tirs donner Mlle R. P 
Saint-Lean-le-Grand

le- lièvres « eleven! a,-.;ez bien 
rn iptivite a condition de le 
procurer un peu a nourriture 
qu'ils retrouvent en nature II 
faut aussi .-urveiller leur metn- 
bolisme et leur permettre dr 
exercices varies Mademoiselle 
Louise Vezina publiera daa' ie 
prochain numéro des "Carne; « 
ne la Société Zoologique de Qu* - 
bev’’ une etude complete sur ur 
hevre qu elle a ainsi ca de e 
cleve en captivité. Puix-je vou. 
demander décrire a M Rav- 
mond Cayouette. publicL-te de 
la Société Zoologique Jardin 
Zooiogique de Quebe O: -«invi - 
le Quebec et lui demander d* 
vous faire parvenir ce numem 
des carnets ^ Vous v trouvère 
réponse a touA \os be.-oins ei e 
suis persuade que, comme Ma 
demoiselle Vc/ina. vou- epro 
verez beaucoup de joie a elçvr 
\»>s jeunes hevie.v.

>( I M Hi S ALOMON

( i-,joint une feuille qui fieu 
rit de petite' grappe' de rln 
ches ro-e. i't-ce une plante 
venimeuse? Saint-Jean

Non. a piame «mmise pr> 
identification n'e.x? pa.< ven.- 
meuce elle porte pa ur nom 
vernaculaire celui de Sceau de 
Salomon e- elle e.-t très com­
mune Pourquoi ne vous pro­
curiez-voua pa.- une flore et ne 
voila i-tcressenez-vous pa. per- 
Minnellement a la botanique 
Vous ignorez, pour le momen- 
toute* le.' belles connaL-.-ancc 
que vous pourriez retire: de v< 
tre contact personnel avec la 
f. - r de votre pays?

!»K JF I VF s MF Ri.F S

Je vou' envoie deux 'p^ci 
mens de plumes que j'ai trou 
ves %ur ma galerie f est no 
tre rhatte qui a pris cet oi 
seau pour 'e* < hato J ai­
merais savoir quel genre d oi 
seau c’est.

Mme R < ^ainte-f«ermaine

Le* échantillon.' de pi e* re­
çu* me .semblent être des plume* 
de jeunes merle* qui. en ceue 
.-ai.-on alors q ie voua m ecr; 
sont nombreux a terre ou iou» 
les arbre* et donc tre* vuln^i 
blés par ie.s chats.

N D L fi Pnara de «ommuoiauer 
tou»» corf#»pondonte ralotiva n 
cetta chronique a fiOlAND DU 
MAIS Regardant le nature vi­
vre. au tom de ce journal

L lndc emet 
sur la vie

une série 
animale

Lm fwifyiÆA
Quatre oies illustrent 
notre dernier timbre

4 4
par J. Montagne»

le Canada « lo*t I erni»»'#n de 
ce t»»wh*t de 1S cent», le 30 
ec’oore.

Q v • me.» du Canada »n 
vo en: le dem.er

aub e cai.achen emts cette se- 
nair.r O^uvie de iorthmoio- 

f , : ..-ie Angus Shorn, de 
W.n: .‘c. r ts-' le troiaieme tîm- 

e . ,i ; ah ten a montrer cH o.-

E: 11*62 .c Canada a .t.t émis 
timb:e de -eut cent* mot - 

liant une oie aolltaire le* ailes 
deplovee*». taisant '«''b < hemin • 
t: avers cie. En 194h un tim- 
b e pour courrier *ei icn était 
n - .-ur îe mar* hc décrivant 
. ».e caned.enne en vol avec une 
scene nordique comme oîîe m- 
fottd nouveau timbie e.-t
rtestuie au tourner aerien d’ou- 
t’e-mer pou cvi .c e taux e.-t 
rte quin/r cents t .;aq s dem - 
once ou. fiuce , être utili- 
im» sur tout autre » ournei dont 
le taux est de quinze < eut* ou 
plus Le nouveau umbre n e-t 
pa* pour courrier aerien iocai, 
comme Letatt ceim rte ifidh 

Lee dirigeant.' de- Po.-tee <»- f
rte unibre- au cours des derme» 
• ex année.-. : élans aux oç-eaux 
suvsi qu aux animaux indigene** 
Des grue- prenant ieu*' vol sont 
ur un timbre de cinq cents pu- 

b .e en IP 6 le *aiva« de ,a 
ote E.-t est »I ustre -ur un tim- 

b-e de qvitnie tente de 19.>4 
1# premier ainnta' canadiej a 

paraître aur es timbiés du Ca- 
t arta a été le as tor sur les tim­
bres rte q :’rut cen-» oe 1R5Î ■ * 
• province du Canada Quand 
a m/’nnf e rtc imaV fin arton- 

le# en 1A.»P. e » a. u c.-i ce

polaire

; e produit 
rappe- 

P<v-ie s .

ue-

vre rte rnc*-‘ag ne e* • plongeon 
ont toui a tour ete emploves 
comme sujets <'ir ph '.atelle Sur 
les timbres de '1 de 1P51 ce 
furent des po»">oris. e; sur es 
imbrex de 194. et 1946 ce lu­

rent des troupe.* a '.altiers 
la divieme ed mou du ’ Min s .- 

New American Stamp Ctta.o- 
x’.ie" Minkus P ibücatkma Inr 
New York• est maintenant aur
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De» timbre* commémorant I» ceotenatre de la Crai*-Rouge ont 
•*e m » »ur le mo»che par lo» talon.e* britannique* M» *ant 
*im.la *e» o celui publie par le» Ile» Seychelles et par la S«#t^a 
Leone «t le Tonga jtn bout de gauche a droit#) l Argentine 
a publie un timbre pour commémorer le 150e anmvertaire de 
lo bataille de L -'dépendance livré# a Son l#renxe len ba». 
a gauche; le» Ut» Samoa occidentale» viennent d omettre 
un# »of e commemorative peur le promier pnniverioire de *on 
indépendance, montrant les deu« chef» d lt#t et le »ceou du 
r»av» »n ba» nu centre Salvador a une nouvelle «eue We 
timbre* décrivant de» e teaui et de» animou* l#n bo* a droite).

»» marché II ' *ite rte.< tim- 
b es des Etats-Uni* de leura 
pn*-sés*lons r; de léuis lérntoi- 
re» adm.i.totraufs ainai que ops 
Nation* Unir* Cetif édition dé 
1964 contiéii' de.- rubriques 
ayant trait a 5.000 changétiîént* 
de prix a a hauase. soit pour des 
tiinbies ai ici en.- ou récenu- 

Lés prix .-om ba.-e.- aur les 
moyenne.- du marche et diffe­
rent légèrement de ceux de 1 edi­
tion .964 de l’annuaire Scott 
Quant aux timbres rares les 
deux publications ont des pnx 
dentique-. bases sur '.es somme* 

payéex au « ours d encans e- 
ent.« Pour fs autiés. les prix 

.'<nu parfois égerénieni * ia 
hauase ou légèrement à .« bai.—
-e relatieement a,:\ mêmes iim- 
bies. dan* lés deux volume*

Te . ,e Mu.k donne
une foule de détail* - ; l'hietoi- 
e postale dr.- Eta s-Unis et sur 
r\ personnalitr.* lr. scène* ou 

>.x événement* pour le-qur-s de* 
.mbres furé’ emn C e.-t une 

mine de ren.-eignemenl* pour 
celui qui étudié la phiiatelie. 
p u-q;. nonne beaucoup plu*
ri* donnée.- - ; e- timbres ame- 
: cam* que n’impcrte quel autre 
(ataiotue anmiel.

1^ Minku.- don e egalement e 
rnx de eertain* bloc.- de nm- 
b es . endroit ou ils ont ete emu* 
e e premier tou: démiaaion I 
'-orme la ;.-»r chaque fou» que 

e.-‘ pooeible d nombre rte 
mbres »mis Comme Inr-e spé- 
is’:«f four^’’ rte.' rtstaib et

ie.- pua aur rie* .mpre. >. .n* *pc- j

r » e* i papeterie post*> 
mbrta d accises rte douanes 

le* timbre* maritime* e* e.» tim­
bre* dépargne de guerre 

Sont egalement inclus des lis­
te.- et le* prix de- timbre* de ■ 
Zor.é du Canal de Panama dr 
Cuba alors .-ous juridiction 
américaine', d Hawaii, de- Ph 
lippinee i*ou* #dm mint ratio: 
américaine' de.- Iles Ryukyu a 
proximité du Japon*, et enlu 
dec Nattons Unies

Nomellé» emi—xms L Iiun
a mi* sur ir marche une sene 
de cinq f:mb:e.- decrivam a vie 
a. itnale dont dé' irproduilions 

e bisons rte Panda.-, délé-
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25c tJùm
INCIU.NT ii/rsl •.on \ I;

»Q-’|< Q,^ »ér*a -Sa i« Hongr.r
r*e • Somal.f fr*rcO'*e et rt 

*• illu»aet»ooi lu»# oe r*
q e»» ado—ètr» GRATUITS Ce”* 
megmliOiO collect .or v«k»» •*» eher e rte VOU» ♦il'’# coar*.*** no» »rr r 
h*”or»
CfNTtf éMiiaTcttouf m ouraff 
ITS evt»», ru» St V«ll»»» Qv»*»» I F 0

! «

mart/ rte tigres et rte ions 
La Norvège v-.err dèmert-e de 
nouvelle* additions a sa ser 
en cours montrant des produit 
fllmientaires et une egh.-p 
Sierra Leone a r mis trois ttm 
bics pour souligner le ccniena - 
e de la Croix-Rouge Singa­

pour a cmis des timbré.- a ’,’oc- 
dune .•onf' -fnc» ir le- 

oi, hideex La Gambie aura. 
• etie semattié. une nouve .e sé­
rie qui sera definitive

GRATIS
I*» timlire* eifftirnt» 

in »^i triangir» tn.4i.f.a «i» teu* 
l«« p««« du mond» entier
»b«*i tuid* da abllaielivie

*ata«e«a» d* fioiitrr» an p, 
»ufl ndnntnmetr»

» ”mi« -fil. anl dfmandfnt ne» tiw 
tir*« fn aaprnVatten
In l««rf pour frai* 4* p««ta fl
mamitfntinn

QUEBEC STAMP CO ITD.
4** *• 1» r nnrnnnf h in»

Ow*»#« I. r g . ( anada

/.

, -M i
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Bien entendu en si peu de 
temps, ils n ont pes encore ^ 
entendu parler de I acci­
dent !

Notre telephone n’a pas ces
se de sonner Jeanne ' Y com
pris un appel de Pans disant corn 
bien en regrettait que vous ayez 
manque les defiles 
de mode !

Est-ce que Mme Wi Mon mais |e 
,uis certame3u Torn Kmbb'

n.

Vous disiez que vous aviez de J
mauvaises nouvelles Disons qu elles pourraient être
pour Jeanne docteur ? /"T déprimantes ' Venez avec

Bavardez toutes les deux 
chêne ! Je r#vens tout de 
suite !

à et e presque
r te ' Il ne
dio Il n
quit ter !

1

;
j

é]

1
il t j

ussi dur pour Don que 
est pas approche du 

i fait que marcher et

\ Pauvre gars 
/ experience 

a ter là a voi 
>ous moi ï

Ce fut une dure 
ur lui . De tes 
echelle se repiier

Æ'W:

B

Les blessures dorsales présentent es 
plus difficiles diagnostiques qu u 
mcdecm peut faire ' . . Surtout a la
suite d un traumatisme comme ce!j 
subi par Mlle McBeth !

D autre part, il est tout a fait 
possible qu elle passe le res 
te de sa vie dans une chaise 
roulante

e vais vous le dire aussi simple­
ment et . . . franchement que je 
e pourrai. Monsieur

xamens et ie
-adiOS ne révêlen 
aucune blés 

e serieuse

Mlle McBeth est 
lieune. en bonne santé 
et d'un esprit bien 
équilibré 1 Elle pou 
ra peut-être repren 
dre ses activités dans 
quelques 

sema

4 appre

T»
Vous vo 
ez dire que 
parce que 
vous I aimez 
elle doit avo 

mêmes

e ne peux pa 
roire Auc

L femme ne peut Attendez P 
être aussi volage' Laissez 

\ parie
S

prends pat mamtf
nant. vou
ez-vous

partir •
une

façon
e mont

oudacieux
i

Paul
prouver à Kevin 
ne Lamotte

Tiens tiens I wU
I Vie1 Si on vAllons. ce« 

jolis yeux 
sont pas 
faits pc 
pleure 

e vois qü^ 
Paul ne vous 
ennuie plus

Oui. |e i aime 
C est pourouo 
e l'ai chasse

C est pour
Ca que vous
I avez dou
V che 3 r

On di 
rait des 
pleurs ! Pourquoi ' 

Se pourrait 
i il que vo
\

_ ment Paul3
>0i

1%3 br Nt*

$ îfc Jjc* * * * ^

* I_.e long *
* des *
* sentiers *

Au Moyen Age les Eu 
M se servaient de

comme des sentmcner

,———. ■ i».—w

chien, appelé grand chien 
des Pyrenees, fait partie d une 

des races que je préfèreS'ùsj-.
:v>‘

nt à la nuit, ces grands 
ns avaient tôt fait de 

ger les ours maraudeurs 
et les loups

Et dans les lointaines vanee-- 
montagneuses 'es bergers appre 

ciaient leur dévouement .

I Ma s e chien des 
^ Pyrenees

quablement intelli 
gent. se montre un 

compagnon de 
confiance très 

paisible pour les 
familles qu 

'adoptent

rme pendant 
protege 

troupeau 
durant
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STATISTIQUIS

TIRRIFIANTtS
knr iiwr

ïérnt* 4* U r»Fr»|4*l»n •nl» n ||N(%•« » I
■ n Milhop p»♦« >4M tu^«• r n*«itpau rp««rd
•4«il4» lkl**»*« 4«nl »•**• ••**« •#»•*•»!

■ nraparii# ppri

h’vim ?dernier* Veuille du calend' e- era t 
27 octobre - -

Le bureau est vide le laboratoire et a 
sa e de clm,que deserts de tout indice 

de ses aMees et venues

Vf' f ant If numéro de telephone *ourn, pa, 
la rompagnie de location d automobiles 
T'a. . et Sam progressent usqu a ce qu ils 
>p trouvent devant un mu-

".jrj

t’as de macHme a écrire 
;a a I air d'une tenue de 
. cbautteur - __

Hem 5 [ He la voiture oui a pris Parson ce jour la 
\ était conduite par un chauffeur en 
\ livrée d apres sa mere

arde a de r!u‘ prés

U/-

aef ,le Dr Orta Ef ou f*st If 
Dr OrtA

maintenant ^

—— • y* v |-r^/- \

«?' *

CEPENDANT Alors vous êtes pour moi ce que ie suis 
pour vous. Bass 5

endu |e n'ai pas besoin de toi pour a-ra- , 
rendez vous 1 Et tu me eau e-- de 
embarras en mon 
tra it qu on ne m in 
vite pas Isai~

ÆZ2S,

■ (ÈZ>
! c r,

f ^

f g

iVjU

bon iur Bernard 1 Pou-r uo ne rappel 
tu pas dans quatre ou cmq semâmes 

ette est te lerorrnt demandée qu e e , 
rendez vous (usque la 1

i.ï'-* •’H
-

Vst

Pfou
Crois-moi Do 
ns ' Quand ie 
sera, plus grand 
ie ne me laisse 
rai pas embete- 
par les rendez 
vous

y;..-.ai
•î fr.^'

ai bien peur que tu e 
sois avant de vieillit Mlle 
Paulette sembie avoir l'm 
tention de te rencontrer 
d'une drôle de marne

-

t

>

ARRETEZSapristi UNE MINUTE^c cro -en-ent est devenu très 
reu* • il devrait v avoir des 
m p-es de circulât on . . ?

■ e 'réparé
avec son ATTENDEZ

ÔM£AT«yîf9t

• f4 1 * f.1 o*.
■,tS' * v n<i >f R U I

^îout^ beau
/ et" ,ce ' J accident au crm coup de gens là bas

__ sement / il rega'de quelque
chose

U '• <>)

mwmtè

réussi

mm\i\
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Wt V. AN
v\oC

^7 f-ll f!
WlVA^

<>' ••r>rf ;Oh. mon dr 
Washington 
pas on horn

Tu es tellement bete 
pue ie te parierais 
incapable de savoir 
qui est president 
des Etats Unis.

Et tubattreQui ?
Washington tendu es 

ions faire de 
detonations

ntendi
a d

âSf/J?

<C^C j

C'est le 
masculin 

d une 
maman !

Sais tu au moins ce qu'est 
un maire 5 |E RENTRE 

CHEZ MOI

iÆT*

L 901

ET SI TU AS ENCORE DES 
QUESTIONS IL ME RESTE DES

REPONSES ! <

PILOTE TEMPETE
so/js les cayovs ou men cou­
chant, U LAB0M1WPC DU <*0 
FESSEUR OUBO/S A L A/f D'UNI 
FORTERESSE inPRENABLi

DANS SES HURS JA’'QUS
SANDRA CSPfREN7 TROU
VER LA SOLUTfON DE 
MAINTES (NtGHEs NICIENS ENLEVÉS'

1

rsnwv- T ■ COtWENCf A V.--. ; . N-PL K-.
!AfCUES' l NE/ ir fROfESSeUR, A -erdu la tête 
Htrt P*r. OU'IIS) CES P0B0T5 OUI COMMANDENT DES 
TE VOIENT 1 y ÊTRES HUMAINS, VOUS VOUS RENDE

JE VEUX LUI TOUCHER r DUBO S A ÉTÉ TROP i ONGTEMPS SEül ' . * OÎj
___ ________ 1 r\r- nrvf>r r-r,»rv. d-r ITT i N \t\r v./NOwlA r ne C.
'JN MOT OU DEUX 

VIENS MA PETITE,
______ ______ ______ __  ... NORMALE des

ROBOTS, DES ESCLAVES, DES FUSEES1 AS-T-ON
PERDRE CONTACT A/EC

JAMAIS VU QA1

rrtsT ou'1 sA&n a.
' Charles sav, cela je ne

! PESTERAIS PAS UNE MINUTE 
DE PLUS DANS CET ENDROIT 
SINISTRE

» fA:lT OU1 NOUS OéCOUVRIlONS THEIN QU'EN PENSES TU’ TOUT UnTou DONC. PEUT AVOIR N 
I f f Ml SE f AtHE DERRl^Pf T0UT CEE» MAGASIN PLEIN DE P'NOvRiOS^ 7 SO'N D'UNE APMÉE OC PO 
\ PT POUR COMMENCER JE VEU» SAVOIR \ JE POURRAIS AUSSI DIPT v B CS ’ CETTE HISTOIRE DE 
) r, 01)1 it TROUVE DERRIÈRE CETTE iuNt CHAMBRE A COUCHE P u VENT DE PLUS EN.PLUS

HH L. _ —,    r  v  ^ mmà F*~ FRAt^jE

rfl

bonhomme détan’ tu me cherches

fOËS ROBOTS EN QUANTITÉS DES ŒÂ YrtÊNÎ ES k UN QU - ' ' ' 
TA'NES' DANS Quel But je me DE y monté1 Ob'est-Ce outl v a, mon

* M ? —**• «.e S Or\».. CNfcJVAC CV r T AM 9 Tl I MC /*HCOrE
t JACQUEmmmm

■ r

. AURAS VOUU VOVOtft DE 
RORCE PEUT BIEN ÊTRE

&LUNK T'YCl N'EST PAS NORMA DuDOUDuDy J

w
AUTRE

OUVRE
JACQUES A BEN CNO!S: S0\ “CMfV7 Û'f-'AQJE. CAR 
LE ROBOT TOMBE EN ARRIERE SEULEMENT, U V'EST 
PAS UN ADVERSAIRE ORDINAIRE. WN ROBOT NE SAIT

°a : :t Ql.‘ [es' s. • r

AQ/JANT FURIEUSEMENT SLS BRAS DE FER 'L R:
PREND LE COMBAT CONTRE L'INTRUS AC OU ES 
A TOUT JUSTE LE TEMPS DE SE BAISSER ET 
DETENDRE LE ROBOT PAR UN COUP DE PO INC cOR"'DABi.!'

M, f L
\ r y.

/£5 MtfNOÔÊS De - A Ques EMPRUNTEES AU RU6BT I 
iDAr DES RESULTATS SURPRENANTS CONTRE UN L 

HOMME SEUL MEME MECANIQUE MAIS QUAND AP- I 
i PARAIT 'r0UT UN bPOüPC DE CES NOMMES, - 

VOUDRAIT ETRE AILLEURS

ILS NE SONT PAS ENCORE LOIN QUAND
OH L V ÊN A 
NOUS SOMMES

fTJTOPf * A..
■NCERCLÉS

nFme loan; ce moment CRm-1
T X? .. A ijcS SE REND COMPTE QUE \ 
i SES N > ENNEMIS SON' OLPFC 
RENTS DE i AUTRES . E SEMBLENT PlUS

HUM AINS'\
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L un des 
RECITS 

DE
WALT

DISNEY

Le

le

MPPLIMCNT MM-fR» R^MMII » S»n > %fBR» rt*.!

Es tu certain que San ^ 
(Va quitte la ville

Randy ? y

|e reviens de cHer MartKa 1 F le 
est montée dans un taxi avec une

Quelque cho 
se ne va pas ?

LE JUGE 
PAQUIN

i ... •"r

Martha
etjit-elle jv#c L Sanora ">

\ r

v
■%

-* n

\\

V

.̂

I Cependant .

Oui | arnseï e
per

s Si ie la
|e vais voir à l aeroport . . . Va \ trouve, 
au depart de i autobus et recar / que dois 
ii tu vois Sandra 1 |e ta re ^ /

if

X y

y,

1

La retenir 1 Ne la laisse pas 
quitter la ville îI quin

V-
■

, . Quatre dollars \
Combien vous \ s0ixant(, Ma JT y, -

/ demoiselle
x __
L »

un /

/

?*1 \ ous ne pouvez 
\ pas voyager sans 

argent

H

e ne vou­
ai heureusement mon billet d avion et \ ,. A t 4 . . tarais pas queon m attend a destination Je manque 1

rai mon avion si je retourne chez moi !
[ça vous arn 

ve !

vV-V ’ -
N

U/,

» *ri7

é ri

[ Pourquoi ne me donnez vous 
pas votre adresse . . . )e vous 
enverrai l arcent !

/
..

Nv*0 J e

NO

\ Bah. ie pense que 
J ça peut se taire !

1*3

'

i ! Hk}

.es jours passent rapidement . 
education de Wart se poursuit

BtJî

Y Oh. non, 
l mon-

' > f 4; .

è
" Si

I A merais tu
essayer

Bien heu j‘ai tout ce 
travail a taire

iMerlin fait tournoyer sa baguette

Vv)'J*‘ *‘*1 trotte
Lave

[Elles se lavent ^ Un peu de magie ^ 
Jd elles-mémer- ! fait beaucoup de 

.chemin, n est-cej 
pas ''

N.S

i r

-CT /'T?)x-Ze

B

V /
OcU

• cMrs vcO.
ss^yHr

if I

Un instant apres Wart et le magicien se 
trouvent brusquement transtormes

EÀujourd hui notre leçon 1 
portera sur l’énergie et 

ta torce de ia gravita 
tion . . .

Gravitation 7 C est le phenomene qui pour deux 
particules libres de se déplacer, les 
précipiterait l'une vers l'autre . . .

Vff

[OVt :s ÿ: -r-
y. - yV. - ^
■B ' L ts>M* k v . ^ k' _ t . — U... ih r>* Ve*tir*e S y ndwete.

Soudain ... }
rV

U

;T,X f|-*r
f*;

à suivre

Le Fantôme se releve lentement de sur le lion 
qu'il abattit de ses mains nues *

r\w~' \—r,*>1 - •
<|V.

Ly J » •

t/r
''d-?.

r

Instinctivement il a un pistolet au poing - - mais l'animal reste tranquille et
le regarde avec confiance - ____ ______ÇHSTjiïD

^ ( | '^Vieux Baldy ^

^ mf
f'f ■

^ ./tl

;v»t5v v

- - pour faire face à un énorme animal qui l'observe ' Ce 
n est pas une vue rassurante à trouver au reveil î

à

J I
(

MivarK dîsenl qu« oubf’ê^t r^re*
it qv^lqu# chc- JÊÊ BuStfr

-%

Buster - c'était 
son nom ' Tout 
lui revient ' Si 
les gorilles pou 
vaient pleurer
de joie, il l« 
ferait - -

SV

i ir*,!

seule
t montrer sa joie de la 
façon qu’il sait le faire

/

Une amande 5 
Merci bien Buster 

je n ai pas

y

«

y

'Vi v

‘ k fi

semamejprcichaine Le destin de P j;t*r

JL

. * î
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Les 100 ans du "tube" londonien

c

C )

Angistié. * ij* ont ie *en* 
rte i humour iomme voui »Avei. 
'Ont cependant ai**’, aenumen- 
taux et üé >ont tout com- 
ote let autre?- capable.* de recoil- 
naL-VNüncr c ^ ■ pourquoi »vor 
une pointe demouon rnelec d u- 
iif pincer d'iiumoui :le om trie, 
en I9d:i, le cenienuire de leur 

tube

Le 'lube', voit coiin»i*sez ? 
C ew p»r ce .urnom lamiher que 
1er Londomene désignent rur 
metro qu on appelle encore un­
derground sourie .vol'

L. piemifr» lign. souterraine 
de cheram de 1er loignait la ca­
thédrale de Baim-Paul a Pad­
dington Station et elle .vu»cita 
aurritot lengouemem der nabi- 
’anta de la capitale rien que 
pour 1 inauguration, plus de

UN TEST
30.000 voyageura **Ma**«Tnt 
rtaiu les «agoiL- du tubr

Depuis le re»eau souterrain 
«ou aenen* ae^t etendu de taçon 
extraordinaire puiaque le metro 
londonien compte maintenant 
.'71 ataUonû. et que >a longueur 
est de iso kilometre* .soit 6 de 
PiU.* que le métro nemvorkais et 
JOt» de plu^ que celui de Paris.
Ml 1.1.1 I NOIIU MK’

L^s debuts de ) undergiound 
turent mfmiment pittoresques. 
Car tî »n agLssait d’un veritable 
chemin de fer souterrain dont 
le.* wagon.* étaient tire.- par des 
locomotives a vapeur Vous ima­
giner combien le tunnel pouvait 
etre enfume apres une tournee 
de trafic !

Le** chroniqueur.* qu. viennent
de rappeler dans ia presse lon­
donienne le souvenir rie la pe-

node i»eroique du ‘tube ont 
d aUJeur.* msù>té sur l’heroisme 
m, voyageur*, qui sortaient des 
station* .souterraine* au*** *4lea 
que les explorateurs moderne» de 
grotte» vêtement* et visage» 
portant ie* traces du célébré 
‘ fifth . la .n»le * .

C e t seulement r . lt06 que 
cet inconvenient disparut, .ors- 
que les locomotives a vapeur fu­
ient remplacée.- pa: de.* motrice* 
electnqu»1 Maigre cela, le tube 
londonien a une solide réputation 
de noirceur et récemment a 
la Chambre des Commune.* un 
depute insistait pour qu un ef­
fort de propreté fut laite dan» le 
métro dont le.* vitre.' disait-;.. 
*om couverte* dune couche de 
poussiei-e si fp*i**f que les voy* 
grui. tie peuvent meme plu» lue 
Je nom des station* !"

Aimez-vous
l'aventure?

Réponde? franchement aux question# q. oœ sont p^Éee»
rtAns . ne ce> colonnes ne droite inscrive? vnrr* réponse

1 Aimer -.ou# q.«e que.qu un ou 
quelque t hose veut ob.ige a 
modifier subitement un em­
ploi du irmps pourtant bien 
établi

r*rto|* R^rsm^nt

? Redoute/-vüiw» «e q . 
prévu ?

e. • ht'.-

Au pas les bouteilles de vin
Q . e«t-ce qu une bouteille * 

Vr recipient en verre destine 
a revoir ries liquide.- et oou- 
van être bouche pa: un bou- 
< de linge ou par toc autre 
movea rie fermeture, <apule de 
mdal, de pla*uquf de carton 
même.

Depuis que l’homme .*ait t:a- 
,er e verre, on a d abord 
iff’.e *. puis moule de.- bou- 

• ç# Mais le» habitude.- loca- 
.a fantaisie ries vemor* e 

r des commerçant* de p:e- 
er des bouteille* originales 

- peu à peu amené une tê; e 
f..'.ité de forme.* et p*; 

c rquent. et surtout, de con- 
* inca - - qiir i on a decide de 

. rmeiite'* . es forme.- e- rs 
r «enarkos. n# serai; -ce q,.e

pour que .* public ne *n.» pas iespe «■ e.< bout;eil>.‘ p bor-
t rompe. deaux .seront toujours cylindn-

Apres >* décision# prises. que* les bourgogne au fut cv.in-
quelie .*e a .a personnalité ces drique. mais plus ventru, et * »-
bouteilles* franc*>r. Chaque minc..*.ant ve:* haut, ie.-
typa de bouteille régionale e.-: .-«.e eiaïuee.N pr fine.» Leur

i*#]
-f/ “'«%)

' . * s ..-r, sera mise » r ps.* 
f verre blanc pour .es vins 
biants >* verre» rie couleur 
verte pou es bouteilles rie vin
ronge,

Enî.n. . sera faci.e de connai- 
e exactement .a contenance ne 

chaque type de bouteille: ^a cor- 
•c .,1 p utile" celle une fois 
* bouchon mis» devra être gra- 

■ p du cote oprx-.»- a . e tiquer e 
\ cor^marne ** bord" «aan#

bouchon * i fond er * 1 intf-

Vignerons * amis des v.n# 
français peuvent être tranquil­
le»: acieao.e batai.ion des
bouteille* marcher» au pas mai» 
f ha< une ons^rvant son cosnmie 
traditionnel.

3 I t \ i-- - » - ..j qUf n e e
e*t vraiment monotonen

4 I loe^ ne p,t e; valantes,
•*ac au do» pour ut» camp m- 
teTe.s**nf vous .'edutt-elle "

5 Retuaey-vo ne youteî a .n 
mets q . .ou* a.*? sen: pour a 
premiere for* ^

ê Snvu*«g . • .5 n P r. 1 f P .H 
ara metie; -eden aire ç*. 
u. demp.ove de banque par 

exemp.e

C OT % I ION I I IN TI RPRI 1 %TlO\

' 4 -'O i ve 2 parfois - -arerr.en? - o
A .Tes o .r • on.- souvent 0. parfois - i rarement 2

Faite* votîe tôt a Si vous obtenez .

P ,*« rie # \o.. aime/ griH:a.ement '.aventure

*:.*:e g g »• r • r -0 .n-.» -edu.’ que dans cenains cas

rrr' “e s .* avf vo« haoi'ijde# vous r a:rr»r g .ere *0,*
ce qui peut e.« bouieve»-<irr

Musique mortelle . . . 
pour les vaches

H 'V

.'1

; ‘4

r
•.

Savez-vous compter ?
O..»!;» f-.-' fvprfw-ior nr a --Tr a, mmir q . vimr romplftf 
- tif num.r»! cudmi. d» * iiM» de gauche "

ES DEUX .
£S TROIS .

. LS QUATRE 
J S CINQ ...

• DIX .
>3 DOUZE... 
ns SEPT

KS MILLE FT UN*

1 SEROENTS DE L.A ROCHE! LL
2 NUITS
S APOTRES 
4 TESTAMENTS 
A MOUSQUETAIRES 
e COMMANDEMENTS 
I SOUS DE LAVARFT>r 
F PECHES CAPITAUX

Anagrammes : poissons
Ea reme-tAT.t de Vordre d»n.- et letire.. ne^ nonv- hi/, -es q .• 

toic., voue verre» «jrpitreitre huit pnie-sonf. Le* quels?

1 PILE
2 R A B ..............................
J. A L O E S ........
4 M O U R E ..........
S. P O U L
d. P E R C A 
7 C H A N T K
«DINERAS

- h h a ^ x
/ ol h ié -ÿ\

xi; o ;
Vr

C

La roue des mots 
o trouver

Don» cette roua »• trouvent 
deux mot» Il t ag»t pour le» 
découvrir de lire une lettre aur 
deux A vou» de prendre le 
ben déport.

Solutions
AAVÎ / \ot * C OMPTCR ?...

1 er 4 2 er .S 3 er 1 4 ef 
7 $ et 6 . 6 et 3 . 7 et 8 8

t\ \(.l( \>1 >13 a ...

1 Piie* B*- 3 AïOee -
4 Morue ft Loup 6 Carpe

- 7 Tanche 8 Sardine.

Pa- - be après-midi rie 
1 autre semaine .a fanfare ri.
petit village de Hornchurch, e: 
Angle* erre parti»:’ d'un jv. 
joyeux ver? î» campa me On ‘ 
ce nétait p^* pour sv aaonne:
»
fout ^implement pour une repe- 
tifiori. aaiis un lieu L-nir. ou >* 
‘tanarâ*’ de* nuuKion# debu*

r> -

h ' "

LA ROI I OI S VIO! ^ .

- PAMPLEMOUSvSE 
DESTINATAIRf 

A IA ONZE

tant# tie T:aient pa.* souffrir «es 
oreiTe» nr'.xatc.- de. ^in».* de a 
musique Inconvenient toutefon

absence da iriiteu * ot r .a/ 
n incite ruere >:■ mu? inv 
comme «ou* le? arti*tf? a \* 
r-ser da be r

Mai», heu e errent, .e che'

rie .» fanfare e f•' remarq 
rie* qui. eut trouve e ne. chair
pétre ad hoc”: dai*. la prairie
o^.r.e de ce', e ou il m*:al;a .-e? 

ni...'K:ie:i?> -e trouvai’ in ’rot.- 
peau de cinquante vache? 
lieuse, e» pem-etrr mélomane» 
a leur manierr ei>.- hppro bè­
rent aUAsitô’ de. .n vie.- qui
étincelaient au aoieh

‘ N«*u» allons commence; pa- 
‘Semper Pide.i* . ri.t e chef 
Ces! un morceau populaire e» 

p.e,- d entrain I leva «mi
e iene puP ao#»^*a Im fa la­
re éclat r • plein* poumon?

Cinq vaehe* » écroulé:«if. foi,- 
droyee Te* autres prises de 
pamq ,r enfuiren* a gaiop

P^ n -e e faudrait-i'. ev. -e 
dee que noue noos faisons rte

a musique loir, d adoucir e« 
moeurs, sans doute peui-eîîr etie 
mon elle aux âme* senMb.e?

vo..* apeiceve/ une . a* ne 
dans une prf-i ie ^mettez vot e 

* i.onui. sr penne or ne sa 
jamais.

Louise et Henri
LOUISE e gouche endort %n poupae Vou» trouvarai la be r 
caou ou olli lo depovero an roliont lot cbtHroa da un e ving»* 
deux Ouont o Mann il dat»ma qualqua cbeaa qu* vola Pour 
♦ rouvar ca qua c a»t roliai la» point» da un • vmgt.«inq.

Des jeux amusants
Acrobates et equilibnstes

Pou- e oema ae; * n.* Pn entz ne vou* .oia#«r .* champ
ne n email ri r e b" £’ ; e. e» rea ^z-.e de préférer'*

da s t e p e. * a: * objet* fri# e. ,1* glace.» L'idéal, c’oaî un
jardin

Chacun de» joueurs dusp-M^e d un grot ballon 
Tou. fv k> * *o:.' prr ri ui e f .*'ur cette table ^ y a

a ant de • P’? ne 'a .-v e- ru f.-e < . Très q'ie rie jouent 
Soucoupe? tasae? ei cuillère* sont placée- ensemble

Chaque cooc-jrmi! ’ait rebona: e bailor. *ur e soi et ci;a 
ri > ^\rt.nt dr le a- • r n des élément*.
*oucoupe ia.s*e et pet: ? cuillère.

I f *,«. ri..’ e. ■ ■ f .. q ». r* . .• »■ p - *• a :e:ur dan# 1# main 
va :ir -4tns q .r .'->n ha ■: au ce* f ne rebondir une petite cuiî- 
ere dan.* une ta.-A.'e pîaree elle-niemr da:».* une soucoupe

• i. voulez renciT • tea p . -1 donne? a chaque touéur
\an' u. pax? ^ ■ . • - ^ voulez rendre > teu

■vr' ' emp .-*/ a ’» * r* #• » un mri-cea ne

(oindre les deux bouts
— ac atTr *r qui pe ,•

. ri^ x mot# * ?a

Voici *2. peut jeu «ligne ae rir \ **.opp 
»• jouer er» compagnie'

1* meneur de jeu désigne p* e a
g ...*e

e pie 41 ROR» POHMI S DF TERRf
Cha i: de? loueur» dispose d une leuiüe de papier e: d _<r 

a v**;. pi do:*, dan? ur. temp d< • ’ r nz ance de deux m 
n . e? pa: exemple taire une pe’ite hi*’oire ^ plu# courte et a

\ 1 t:«»p i
p rOMMI m TE RRE

Pa- exemple
1/41 RORi f p * r *ve F sa:* que ma -

niai a ce matin oeaucoup ne * « v*. 1 a* es parente de Ngulliv 
: n^'cune a a m •. \va;.; meme quelle soft levee. ..

4» I F F,. L-S Ci, F rp POMMF^ DI TI.RRF.
E‘ voila
Essaye* ae ‘aire nueix
E.***tyer surtoui de ’Ouer a p " d . . .ser le* mot# .*?

p *.* éloigné? le.* un# des autres
Celui d entre m ,» • q.:; » n^vr.*- a -n r:^7i ,?** par to .?

* r .? n.. *f f ut p ;.« or;g;na> devie" meneur ri* jeu et des 
gr# o* mot* a vor, tmir.

Les aventures de Célestin
I’ r» rMttra p«« »»»»*«' ih*»* «• 
• f*rt «oand n»m* #*r«R»

(Xrb% ■«•n» 4f p «titn*r # in
la piM-featn* attaf»» 4* ——~

ru r.f:V ;

£>. •'

V'-.v

lié

ras X

lr lai* • >
lanrr-fcaHea 4» nn* 

• •U rPi«
raie

I » t br» t «rna 11H
«»?»vo »»K\»\i»n
< eltr Iai* lu a « pa *
pi«N . Irra piPN1:

rM

ppiti h
h ' . .

-------------1• a*««* r**> «tî? rri». ■
’«r R»PI Va»*

^ 'XrÀ

< k'A J. ^
f '■ -J» %

lllj^ ...
a»*n tir» Varna«4*

n» »at»ima« pa 
»nr*ra »-«l»U-

i
-

A y
. M , _- -éatj

r vt rx V*lr« »»••••
ran«D

^r-3 h

ri r*1 malelrnant RH* «-* fort 
n^igr «• *aut'ri »t p«*»i *’•• 
n v M v--------

h-s
jfï ,

#*• pirirpa 4» t« » i»
mtfiar ^*t »uf la
amfcr 4r I aan f aaw

» Ha w a«l pa* >a««rr mal» rit* a u 
«►riaa** *nt«*r»* \i*«. farta n* ni x
il» t« tr»n*pnrt»i aan* la mal*an

a*saiaf Vialntanant lia «ni 
attaint I* lana* han.v j

m
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Il v«ut mieux ifrtir f# pouvfF 
gars avant qua las croeodi'*' 
raviannant !

“ tj La aau* Ha a r 'are mtestèa * 
da crocodiles apporrent la 
cadavre mutile d'un teune 
indigène

Rice Burroughs' _
f.

l Nous allons 
avoir un? 
iprnnrt*mm

Soudain un? fort? 
explosion emplit 
i air

nag?
ians

m
sauners Jfh,

?nt

Finalement, une bande du rivage present? une vue 
etonnante

imuitanement. un? sen? d étranges événements 
e explosion . . . d autres victime

ept» le

N
Hum ' Das crocodiles 
morts *t rr ~>rrHès 1 

-r A es indigènes s#
T sont venges de leurs

pnnem

tr X'e
[Pensez comme ce 
lera drôle de le voir 
e débattre sur ce 

tueur ' Vous ne 
voulez pas man 
quer ça, hem ^

M Rouge. T ex 
veut que vous 
mettiez son cos 
tume de sortie 
afin que vous 
ayez une belle 
photo a envo 
er chez vous'

beau costu 
doit coù

1er ehe

Etes vous 
certain 

que ce 
cheval ne 

e fera 
pas de
mal >£ *£-

lex ' Vous 
rncé en al 

her votre che

A:lez chercher votre 
costume de sortie 

se

Brackle ne marche p 
fl peut prend 
et le laisser i

Bon, ça va Mais 
s’il déchire mes 
vêtements. ie lui 
arracherai la 
peau

LE
HEVALIER

4
m

Remettez le revol ^

ver dans l étui 
Rouge1 Allez cher 

her le cheval Tex' ^ 
vais pren y -f 

rire la came /
ra '

Mais il devait 
être charge 1

Brady enlevez lui mes 
affaires 1 Donnez lui 
mon bon cheval 
Ou'il s en aille

Il Ai |e l air n un
U via, cowboy ' I •

,ii I rtten > ce bien un Colt 5

w- ( 'rrSr
Qu? d»sie? vous ? 
Qh. mon doux 1

non, nous allons 
^fg?r l’bplicopt?'’? 

ê

© .1

f ^ÉifertJ

A 100 pieds de profondeur Sam 
commence son exploration 'Nous serons constamment avec vous 

Cardez bien le fort 
A bientôt

aux

kunes chaqut 

semaine 

de la 'ecturt 

captivante
r


